
Haim Falk – intronisé en 2023 

Haim Falk est né à Berlin, en 
Allemagne, en 1929.  Très jeune, ses 
parents l'envoient vivre chez des 
parents dans ce qui était alors l'E.I. 
palestinienne (mandat britannique) ; 
les deux parents ont péri pendant 
l'Holocauste.  En plus de cette 
tragédie, Haim a combattu pendant 
la guerre d'indépendance d'Israël et 
a perdu une jambe lors d'un raid 
aérien égyptien.  Malgré ces 
événements traumatisants, il a 
poursuivi des études supérieures, 

obtenant un diplôme de premier cycle, un MBA et un doctorat de l'Université hébraïque, le 
dernier diplôme en 1971.  En 1963, il obtient le titre d'expert-comptable en Israël et travaille 
dans l'un des plus grands cabinets comptables d'Israël (Haft and Haft). En 1989, il devient CGA 
en Ontario. 

En 1972, Haim déménage avec sa famille à l'Université d'Indiana, puis, en 1975, il déménage au 
Canada pour occuper un poste de professeur associé à la Faculté de gestion de l'Université 
McGill ; en 1980, il devient professeur titulaire à cette université.  De 1982 à 1986, il a été 
professeur à l'université de Calgary.  En 1986, il rejoint McMaster pour occuper la chaire 
professorale distinguée en comptabilité pendant sept ans, avant de passer à l'Université Rutgers 
dans le New Jersey pendant neuf ans. De 2000 jusqu'à sa retraite, à l'âge de 80 ans, il a été 
professeur au Technion, en Israël. Il a ensuite été l’instigateur de l’enseignement de la 
comptabilité à l'Université ouverte israélienne. De 2005 à 2010, il a été professeur au College of 
Judea and Samaria à Ariel, en Israël.  Tout en occupant ces postes, il a également été professeur 
invité ou chercheur invité dans des universités sur quatre continents.   

Dans chacun de ces postes, Haim a assumé toutes les responsabilités habituelles en matière 
d'enseignement et de recherche.  La base de données Web of Science lui attribue 26 
publications dans des revues de recherche majeures, entre 1969 et 2013.  La base de données 



Google Scholar, qui couvre un champ plus large et inclut les articles publiés et non publiés, lui 
attribue plus de 60 contributions à la recherche couvrant un très large éventail de sujets.  

Toutefois, l’induction de Haim au Temple de la renommée comptable du Canada est motivée 
par son extraordinaire réussite, en tant que rédacteur en chef fondateur de Recherche 
comptable contemporaine, ou RCC, pendant cinq ans (1984-1989), RCC ayant atteint l'objectif 
de se hisser au niveau d'une revue de recherche comptable de classe mondiale en moins de dix 
ans.  La capacité de Haim à publier des articles de recherche de haute qualité et bien rédigés en 
anglais était remarquable copte tenu qu’il n'a commencé à étudier l'anglais qu'à la fin de sa 
vingtaine. Pour témoigner du succès de RCC, nous pouvons nous tourner vers un article de 1994 
de Brown et Huefner qui rend compte d'un sondage effectué auprès des professeurs titulaires 
et associés des 40 meilleures écoles de sciences de la gestion américaines (selon le classement 
établi par Business Week en 1991) ; ce sondage a classé RCC au 4e rang, derrière seulement les 
trois principales revues comptables américaines de longue date (The Accounting Review, Journal 
of Accounting Research et Journal of Accounting and Economics).  De plus, parmi les 19 revues 
de comptabilité, d’audit et de fiscalité qui ont été publiées pour la première fois depuis 1980, 
RCC s'est classé au premier rang parmi les 181 répondants. Cela s'est produit après seulement 7 
ans et demi de publication de RCC, et un seul rédacteur en chef après Haim.  

Haim a pris les quatre mesures suivantes pour atteindre l'objectif de faire de CAR une revue de 
classe mondiale : 

- Il a créé le congrès annuel de RCC, qui a eu lieu pour la première fois à la McMaster University 
en 1986.  Dès le début, ce congrès a attiré des universitaires de premier plan, et les articles 
acceptés ont été publiés dans RCC, accompagnés des commentaires des intervenants. 

- Recrutement d'un comité de rédaction de grande qualité, composé de membres du Canada et 
d'autres pays (surtout des États-Unis). 

- Il a maintenu des normes rédactionnelles élevées. Haim consultait souvent d'autres 
universitaires et des rédacteurs en chef de revues sur des points précis de la théorie et de la 
méthodologie d'un article (ses appels téléphoniques nocturnes sont légendaires), avant de 
prendre des décisions d'acceptation ou de rejet. 

- Il contactait des universitaires de premier plan pour les persuader de soumettre un article à 
RCC. Il les tentait parfois en leur promettant une révision et une décision éditoriale rapides. 

 

Un deuxième objectif de RCC était d'encourager les chercheurs canadiens en comptabilité.  Les 
politiques de Haim comprenaient les éléments suivants : 

- Une politique visant à favoriser la soumission d'articles par de jeunes chercheurs - en 
particulier dans les écoles de sciences de la gestion canadiennes - sans abaisser les normes 



rédactionnelles. Les articles soumis et les commentaires des réviseurs étaient examinés 
attentivement par le rédacteur en chef. Si un article ne répondait pas aux normes éditoriales, 
mais était prometteur, le rédacteur en chef faisait des suggestions d'amélioration et renvoyait 
l'article à l'auteur ou aux auteurs en leur suggérant de le réviser et de le soumettre à nouveau. 

- L'organisation de la conférence annuelle de RCC, qui s'est avérée très efficace pour motiver et 
aider les chercheurs canadiens. Elle leur a donné l'occasion de présenter leurs recherches à un 
public international. De plus, la politique consistant à présenter une discussion de chaque article 
par un réviseur a fourni un terrain fertile aux universitaires canadiens pour élargir leur 
expérience en servant de réviseurs. De plus, du temps a été alloué pour une discussion avec le 
public sur chaque article présenté. Enfin, le délai d'exécution entre la soumission initiale et la 
publication des articles acceptés au congrès de RCC était généralement assez court. 

- Encourager la présentation d'articles qui utilisent des données canadiennes.  L'une des raisons 
de la création de RCC était de fournir un débouché à des recherches de grande qualité qui 
n'utilisaient pas de données américaines et qui pouvaient donc être considérées comme moins 
pertinentes par les principales revues de recherche comptable américaines. 

- Pour les chercheurs francophones, un article était inclus en versions anglaise et française dans 
chaque édition de la revue. La plupart des articles, mais pas tous, ont été traduits de l'anglais au 
français. En outre, tous les articles en anglais étaient accompagnés de résumés en français. 

Certaines de ces politiques ont été modifiées depuis, comme celles relatives à la traduction de 
l’anglais au français.  Toutefois, elles répondaient à un besoin utile à l'époque.   

Haim a également publié son autobiographie, Personal Balance Sheet (première et deuxième 
édition en 2001 et 2014 en hébreu, et troisième édition en 2016 en anglais). 

En 1989, l’Association canadienne des professeurs de comptabilité a créé le prestigieux prix 
Haim Falk pour "une contribution remarquable à la pensée comptable", en reconnaissance de 
son travail exceptionnel dans la création de la RCC. 

 


